
19e dimanche ordinaire

« Si quelqu’un mange de ce pain, il vivra éternellement »
(Jean 6, 41-51)

Il y a un lien étroit entre le pain et la vie. Le
pain symbolisant toute nourriture
nécessaire pour conserver la vie.

Avant même sa naissance l’enfant dans le
sein de sa mère doit être nourri par le sang
de celle-ci. Le cordon ombilical tient lieu de
lien entre la maman et son petit. Après sa
naissance, le sein maternel devient le contact essentiel pour que l’enfant 
poursuive sa croissance. Et puis, vous connaissez la suite. Le biberon, le lait 
chaud, puis tiède, puis les plats préparés qui nous apparaissent plus ou moins 
appétissants mais que le petit dévore plus ou moins gloutonnement à mesure 
qu’il profite. Et le voilà qui accroche sa propre cuillère et la porte 
maladroitement à sa bouche en en versant une bonne part à côté de sa chaise 
haute.

Vous avez tous vécu ces expériences qui sont liées étroitement à la croissance 
et au développement de tout être humain. Personne n’y échappe. On l’accepte 
comme un fait de vie.

Jésus vient. Il se présente comme le pain de la vie;

« Moi, je suis le pain vivant qui est descendu du ciel; si quelqu’un mange de ce 
pain, il vivra éternellement. »

Il ne s’agit plus là d’une nourriture ordinaire pour nous faire progresser 
physiquement, mais bien d’un mets extraordinaire qui vient nourrir la vie de 
Dieu en nous.

Le baptême, nouvelle naissance, a fait surgir en nous la vie nouvelle. Le 
baptême nous a permis de prendre conscience de cette présence de Dieu en 
nous. La vie de Dieu coule en nous. Comme toute vie, elle doit être nourrie 
pour grandir. Cette vie en nous a déjà valeur d’éternité, mais elle doit être 
entretenue au risque de s’évanouir. Si je n’en ai aucune conscience, si je ne 
m’en préoccupe pas du tout, si pour moi elle n’existe pas. Personne ne va me 
l’imposer.

« Amen, amen, je vous le dis: celui qui croit en moi a la vie éternelle. » a dit 
Jésus. Et celui qui n’en veut pas….? Et celui qui n’y croit pas…? Difficile question,
à laquelle nous n’avons pas de réponse pour le moment. Maritain appelait ça le
beau risque de la foi. Un risque pour lequel Jésus a donné sa vie. Un risque que 
j’ose prendre après plus de 2000 ans de bonne nouvelle.

Jean-Jacques Mireault, ptre
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Printemps d’été……
La fête de l’Assomption vient ensoleiller le mois
d’août comme une fleur de fin d’été.  Mais loin
d’être  la  fin,  c’est  plutôt  le  commencement,  le
commencement de ma dévotion à la Vierge.
Vénérer  Marie,  ce  n’est  pas  simplement  lui
adresser de temps à autres un appel de détresse
ou encore marmonner des dizaines de chapelet
par bonne habitude, mais c’est lui donner dans

ma vie la place d’une mère remplie de bonté, de sollicitude et d’amour envers ses
enfants.
L’Assomption peut être l’occasion de « dépoussiérer » ma vision de la Vierge.
Pour  nous  sauver  le  Christ  est  venu  à  nous  par  l’intermédiaire  d’une  femme:
Marie. Dieu aurait pu imaginer d’autres moyens de nous envoyer un sauveur mais
Il a voulu donner à Jésus un véritable visage humain en Le rattachant à une famille
par les liens du sang. Comme chacun de nous, Jésus a eu sa mère qu’Il aimait et
sur  la  croix,  devant sa mort,  Il  nous a laissé en héritage ce qu’Il  avait  de plus
précieux au monde: cette mère.
Depuis ce jour, tout est changé pour moi: Marie est sa mère à Lui, Jésus, mais elle
est aussi ma mère, à moi!
Nous sommes donc frères!
Si Dieu pour venir à moi a cru sage de passer par Marie, n’est-ce pas normal de
passer par le même chemin pour aller à Lui!
15 août: fin d’été ou nouveau printemps marial?

Bernard St-OngeBernard St-Onge

L'amour a fait les premiers pas 

L'amour a fait les premiers pas 
L'amour a préparé la noce
Les invités ne viennent pas
L'amour a fait les premiers pas
Les places vides sont offertes 
À ceux que l'on n'attendait pas
L'amour a fait les premiers pas
Il nous adresse la parole 
Il nous invite à son repas
L'amour a fait les premiers pas
L'amour a pris la liberté
De négliger les convenances
Il s'est chargé de l'étranger
L'amour a pris la liberté

La musique est un vaccin
pour le bonheur du coeur
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Prière à notre Dame de l'Assomption
Ô Femme vêtue de soleil dans le ciel en fête,
si près de nous au plein silence de notre quête,
nous te saluons dans la gloire de la Trinité.

Réjouis-toi, Marie, tu es la joie de tes enfants,
en te voyant nous contemplons l’Homme-Dieu
que tu as porté de la crèche au Calvaire.

Tu es toujours avec nous sur la terre,
douce et tendre, forte et compatissante,
luttant pour la vie, aurore du jour à venir.

Vierge de tous les commencements,
signe d’espérance de l’Église en marche,
tout à toi par Jésus, avec Jésus et en Jésus.

Reçois la tendresse de nos Ave, Reine du ciel,
prends-nous dans tes bras, Mère de miséricorde,
maintenant et à l’heure de notre mort. Amen.                           Jacques Gauthier

Marie est la Mère de la foi parce qu'elle a donné le Christ au monde.
Elle «continue a être présente», assure Benoît XV1.
L'Assomption est une fenêtre qui s'ouvre 
quand le monde ferme la porte à Dieu.
La foi a une histoire, comme l'a démontré le cardinal  Newman.
Marie est entrée la première dans l'histoire de la foi 
et elle toujours la première.

Célébrations de l’Eucharistie

Samedi 10-août Messe dominicale

16 h 30 h 50 ièmeann. de mariage Luz Stella Garcia

Dimanche 11-août 19e dimanche Temps ordinaire

9 h 30 † Françoise St-Hilaire Hélène et Pierre Couture

Lundi 12-août Ste Jeanne-Françoise de Chantal

11 h À ses intentions Anonyme

Mardi 13-août Sts Pontien et Hippolyte

11 h † Léopold Arsenault Son épouse

Mercredi 14-août St Maximilien Kolbe

11 h † Beatriz Padilla Monica

Vendredi 16-août St Étienne de Hongrie

Relâche

Lampe du sanctuaire et offrandes

Les personnes qui désirent faire un don pour la lampe du sanctuaire (25 $)
ou les offrandes,  pain,  vin et chandelles (10 $),  peuvent le faire en se
présentant au presbytère du lundi au jeudi entre 9 heures et 12 heures.
Merci.
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